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Vos remarques, vos commentaires professionnels 
et vos questions aux intervenants à écrire dans le volet 

Discussion.

Reprise ou synthèse faite par 
Vincent & coll. 

et présentée en 2ème partie après l’exposé court

Si vous voulez être lu par toutes les personnes connectées, 
merci de bien cocher Envoi à tout le monde avant de cliquer
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Hypothèses :
• Des traces de la période périnatale sont observables dans les pathologies 

de type « troubles du spectre de l’autisme (TSA)
• Ces traces « s’expriment » librement en séances de psychomotricité
• Ce ne sont pas des souvenirs
• Elles sont stockées sous la forme de réseaux de neurones dans le tronc 

cérébral à partir du début du 8ème mois de grossesse.
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

Plan

• Stocker les traces sous la forme de réseaux de neurones
• Le tronc cérébral
• Vignettes cliniques
• Conséquences
• Conclusion
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Les réseaux de neurones stockent des traces périnatales
• « Lorsque le cerveau cartographie un objet en forme de X, il active les 

neurones placés le long de deux rangées linéaires qui se croisent au bon 
endroit et au bon angle. Une carte neuronale d’un X est ainsi créée » 
(Damasio, 2010).

• Sont stockées ainsi la constitution d’un objet, ses mouvements ou son 
emplacement dans l’espace en plus de l’émotion qu’il suscite et qui y est 
associée.

• La représentation n’est pas forcément visuelle.
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Le tronc cérébral est mature à la 33ème semaine de grossesse.
• Le TC n’est pas un simple lieu de transit des voies nerveuses
• Il abrite des noyaux qui créent, dès cette période, des réseaux de 

neurones. Il « cartographie » des états sentis du corps (sensations et 
émotions) originels

• C’est un centre de traitement et de décision
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Le tronc cérébral comprend
• Des noyaux sensori-moteurs : vision, audition, motricité…
• Des noyaux neurovégétatifs : respiration, digestion, circulation, organes 

génitaux
• Des noyaux mono-aminergiques (10 à 15%)
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

Le tronc cérébral
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Le tronc cérébral est mature au début du 8ème mois de grossesse
• Il crée, en son sein, des réseaux de neurones qui gardent des traces des 

premiers « états sentis du corps » (Damasio, 2010).
• Les états sentis du corps sont donc des sensations et des émotions
• Dès la fin de la grossesse, des traces sont stockées dans le TC 
• Ces traces ne sont pas des souvenirs et ne seront jamais « perdues »
• Habituellement, elles sont plus tard « recouvertes » par l’activité du 

cortex.
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Dans les TSA, certains noyaux sensori-moteurs du TC sont mal 
« construits » dès la période utérine

• Or, ces noyaux sont à la base de la mise en place des premiers liens 
parents-enfant par l’intermédiaire du dialogue tonico-émotionnel

• Le bébé répond trop tardivement aux sollicitations corporelles adultes
• L’adulte et le bébé abandonnent, chacun pour ses raisons, la 

communication corporelle
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Le GABA switch
• Le GABA est un neuromédiateur, c’est une substance qui permet la 

communication entre des neurones
• In utéro, le GABA est activateur ; c’est-à-dire qu’il permet l’activation d’un 

neurone par un autre
• Pendant l’accouchement, il devient inhibiteur grâce à la sécrétion 

d’ocytocine ; c’est le GABA switch
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Il arrive que le GABA switch ne se produise pas
• Dans ce cas, des connexions synaptiques inutiles ne sont pas éliminées
• Il en découlerait une hyper-connectivité qui serait en cause dans les 

hypersensibilités auditive et visuelle des TSA
• Le niveau de GABA est réduit dans le cerveau TSA
• La pathologie autistique démarrerait donc dès la période utérine
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Le cortex TSA sécrète en moindre quantité un GABA qui reste activateur
• Le cortex joue normalement un rôle inhibiteur sur les structures sous-

corticales
• Normalement, il inhibe au moyen du GABA les structures du tronc 

cérébral
• Cette inhibition ne se fait pas dans les TSA
• Les noyaux sensori-moteurs et neuro-végétatifs continuent à s’exprimer 

« librement »
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Dans les TSA, les états sentis du corps – sensations et émotions - des 
derniers temps de la vie utérine, du moment de la naissance et des 
premiers temps de la vie aérienne, ne sont pas inhibés comme 
classiquement par un cortex sécrétant un GABA inhibiteur

• Les états sentis du corps enregistrés lors de ces périodes de la vie 
continuent à s’exprimer

• Corporellement.
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Il serait intéressant que les psychomotriciens développent un bilan 
psychomoteur des interactions corporelles parent-bébé

• Ce bilan pourrait être utilisé dès la maternité à titre de dépistage
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Ces traces s’expriment en séances de psychomotricité pour peu qu’on 
propose à l’enfant avec TSA du jeu spontané dans une approche 
thérapeutique

• Vignettes cliniques :
• Le cordon
• La paroi utérine
• La sortie de la tête
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Cécile (12 ans)
• Jeune fille avec TSA
• Suivie une fois par semaine
• Adhère très rapidement au cadre thérapeutique
• Expose successivement plusieurs des traces périnatales

Vignette clinique
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Cécile et le passage de la tête
• Cécile me demande à mettre mes mains autour de son crâne. Elle appuie 

ses mains sur les miennes pour que je serre plus fort. Je mets la pression 
que je pense raisonnable. Elle pousse sa tête en sorte de « sortir » de 
mes mains

Vignette clinique
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Cécile et le cordon
• Cécile utilise une cordelette qu’elle porte à sa bouche et joue à le placer 

sur son ventre. Elle se l’enroule autour d’elle. Elle la manipule 
précautionneusement. 

Vignette clinique
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Cécile et la paroi utérine
• En salle, Cécile court d’un mur à l’autre. Elle monte à l’escalier pour 

toucher le plafond de la salle. Elle entre dans le tonneau et en touche les 
parois qu’elle tape, griffe et lèche. Assise en tailleur sur mes genoux, elle 
appuie son dos contre moi et éprouve ma respiration que j’intensifie.

Vignette clinique

©2024 APPEA - Eric Pireyre - Tous droits réservés



Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conséquences
• La mémoire du corps n’existe pas
• Il y a des d’abord traces puis des souvenirs (le moment venu, avec 

l’arrivée à maturation de l’hippocampe) stockés dans le SNC
• Ces éléments concernent parfois des ressentis corporels de toutes 

natures
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conséquences 
• La psychanalyse s’est approchée, s’approche de cette thématique mais la 

moindre prise en compte des phénomènes corporels ne lui donne pas la 
vision globale de cette période « originelle. »
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conséquences
• Le rebirth n’a rien à voir ; il ne s’adresse pas aux enfants ; le « travail » du 

patient passe obligatoirement par la respiration
• Le matériel est très limité, consistant surtout en des équipements pour 

être allongé
• La psychomotricité est une profession reconnue dont les études sont 

sanctionnées par un diplôme d’état
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conséquences
• Une théorie de l’originel est possible
• On distingue la période de l’originel (2 derniers mois de grossesse -> 

accouchement) et celle de l’archaïque (naissance -> Œdipe) et celle 
d’après l’Oedipe
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• La période de l’originel est celle de la mise en place du premier 
équipement sensori-moteur.

• La conscience de soi est possible
• Les comportements fœtaux témoignent des débuts du fonctionnement 

affectif
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• La période de l’archaïque est celle de la mise en place de la 
différenciation moi/autrui, de la construction de l’enveloppe corporelle, 
de la confrontation et de la résolution relative des angoisses corporelles 
archaïques,
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• La période de l’Œdipe est celle de « l’irruption » de « l’ensemble » de 
l’environnement humain et plus seulement de la dyade mère/bébé

• Il est difficile de positionner des balises temporelles délimitant les trois 
étapes : originel, archaïque et Oedipe,.
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Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conclusion
• La thérapie psychomotrice permet d’ouvrir une fenêtre nouvelle pour 

aider les enfants avec TSA.
• Les angoisses archaïques liées à l’accouchement et à la première période 

post-natale sont très importantes et doivent être traitées pour permettre 
des progrès relationnels importants

©2024 APPEA - Eric Pireyre - Tous droits réservés



Traces périnatales : quand le corps se souvient

• Conclusion
• La thérapie psychomotrice est une approche très prometteuse pour l’aide 

aux enfants TSA
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